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U-AM S-T:JEAN-BAPTISTE.

La Saint à-Jean Baptis.e! quele belle
fête peurtnotre nationalité ! quel touchani
spectacle pourles yteu, mêCi dn érlin-
ger. .;. Partout quel zèle, partout quelle

allégresse 1
Lofficier-ordonùateur, J N. Duquet,

littérateur efarg de laucoifection lu pro-
gramuejx on. apprend ýque cette. année
les: marchands (anglais ou canadiens-
français) se sont engage dte(aie!. aie!
de... 0s. v. p.. fermër .leursr..magasins
lundi, le. jour de la fête nationale. Les
aIfairer seront -comnp[èendtfsuspedues

.an- la villé comme dans les faubourgs.
ui-da! !.croyez-vous.ça*: Ei. voilà une

bonnq Ne savez-vous pas 'que Pierre
Pàtulin, le*bijoutiér.de - la rué -St. Jean,.a
so*levé une objection assez grave à l'idée

dýi'offieier-ordonnateur. Si nous·férmoins
nos bqut.iques,: dit-il, nous Waurions pas
'iir de. chômer. lu fête de notre: patron

car, la fà' metu.r d'un magasin est un-signe
de. deul. Ou a mis nos contrevents le

jonrde.s funérailles de Lincoli. - -

e.N Grriér, de la 'rue St. Joseph, entre-
tient les mèuries .opinions qtae :M. P.
Poulin..

Ily a d'autr.is récalcitrants dont le sen-
timent'national a été élouffé par l'intérêt

-qu'ils portent au .il mtfal. Nous en-com-
mtengous la liee aujourd'hui. Procédons
avec l'ordre d'un prdgramm'ne

Rue -. la- CouroCne-Th;. [u:lon, -.
Biais Ch. Côté Leage.

Rue .St. Joseh-.Ferd; Côté.
ue S. Vah er- quet - -.

Rué du Pont-Labyrg#; celui qui s'est
marié yieux....

Rué StPiéri, Iàse-Ville-Michon.
M, Gua--C-e dernie a payé là façon;

car de- ainn lui ont cassé ses vitres.
b . .-.- ý: ý "ý.

Braves :gefnl-
LES COMMIJ. -S .

Les comirtis des marhnd, qui. ferme-
rontli'urs rifagasmns n:e seront pas moins

a p1a&regeao dè.M. Carrde.r.-
fÏ aúðrgt g droit de pronver leur pa-

triolismneie assistan larocession na-
tionale sur le seuil delëurs bogtiques si
la procession en,",uestion-'pès deYant
la maison de leurs bourgeow.

Ces dernië rnt tenu >fe"amrg-gsui
vant à leurs' subord'onis . Messiurs,
notre fête natiorêia rcne Il est du
devoir de tâVê aìiillie ban né 'l lhô-
mer cette fêté,avee'topflaàrpompe et la
solennité poAsille. .' s ffairesen si'gne
de 'réjouissance, erontîp.artout sa-spndaes
s'ilefant aouter foi adukppr'diéctioris! de
l'offilRir'dilonnateur. Cest. pourqnoi
nous avn'sj éoôl de Teie nor nagasinS
penaldNt'ôïe ola journée. du 26. Mais,
vou.-e '-vi, nuus, nous dödons' tous.au x
exiiiëe e- mnos prîqéu e f,
leur-fire -certaines concessions. Oui,
n'est-ce pas ? Ehbien, nous ne met trons,

épsviîo'i añ os poîtèsêvous vc'uu
éjouirederriè es -comptoirs en pen

.ant dîgralfdéloitc15iiiq seo*
feron' patout ee jöualàa en honneur du

'quqes arte.
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Que h eSOUS' PRESSE.

elu Qnt miCu p U de plisir à Lorette fait
dans les l1ais e ls réonissai os <le l conomij uertnct, par Théo>ph'ile Morri:

Sueanr yit eá ucïist.Ye Bai t'J ieroex voc n o mné' tp A-eLeLd .

ils fs sltipleit dsi ière chagin nrabf I ourqui e tendW visite quelquefois à
à chaque ein d~erue pouroi Íffih·r îa alld; dgigise, par F. l).iisie.

procesin -Jls;t toü jonrsî mâŠt pînr Lpr r, r Geo. Vézmn
rire, ilps l gé ti}Nu .Pfi ur ddT t oeh( oh

ier-o·onnateur L à; tiop rPa ire l murù sans parle, par
Papqgnuo n uiv nt-ils pa a racs- Napot lxoy.

sion ? A"itequesigrnoi pigratghtenir Bn,.on näenour ,ë i faire CIn se
uné infinité d eépon e öïmnrrreTele-ci :. faisant -?tie par le reé
iî fali:i-op dhän .. la chalent a- Mes:äphtudes oufrl ià une expirience

cable.' '& - de 15 «n détedý ocee out ouvea-
Cependant les gaillard. ont enccre de confetioern les 6avs et 'de i ncer les

asýSz;-de cburage pour faire un-couir ruhes lei c pourt délai, sanis ap
au clocher c-un faulbourg a 1autre:ou prent-š-ageir Zéþfrn Duba. *
d'ùn coinà l'autre. 'rt de se ubal e' a cous de pieds, par

-F, An fiteur e la. ste
- Cer tijficat de Peire classe, ,'cole ili-

TABLEAU SYNOPTIQUE taire Juls Ha-dy ,
'-Voage le"par RP Bisseau

L' Injldi dut t s des coinmis à la Basse- ardy, Aug stq rdan pourexp i r
la' les mines di gin..

ca Mn îkapeaugriš,'ar ler Chaperon.
Encoeun sut comique que. nous Pait omend inäliiale r a s

parvenir ane anos ciarmantes lectrices, temps, ar Affed Laie a
laelirelameenous :la faveurI diune Lav

in sertion d a n s n or e j o r n l. E NI- I E

Ml .fizabeth Briguet dit. Bele-Hou- -

eous a rdaruïíiqué, avec ri----Si vous croyez que Sans argent..iqueavecprie.«re;
dinere, u:clamnation.qu'elle;se croi. On ne sa'îrafr vevre' content,

en drot e airé frarchands de l: C'est bien le comble du déiare:
en.; M. P ou m oifad e n'ax pasc ae soua -

amn s pour qu 1laenir ce MM . soient Oi nî~Î~d e 'i1~h~t
nAlorsîje -ne-fas pus .qne:-rre-

plus~~~Èyo raisnnabes ne tetfosu er

malheureuxcomr cooe es n gres i
attendu que col pr'e ainst que sesp e

. de e1La Scaven 11irsE ese às veiteare
upîdons aux eill es' recréatrices' que de WiruDesvbOrt .groeri

ekpuis pItsieu-rgangeées reiles. .dongent a r ~ '~s In sCagle'r
esimesspeurs, postilant p~our imnage

seulêmrten

MaA Garrer dit,.eùhesitant, un
dme se-acormmis -'*

Quei dtt aniinal (aninal.est. un
petit mot d'amitieque·rle Satron emploie
dan ses fréquentes colères.) , .

.LES CURIEU X.

En effet, n'est-i pas ridicule aujtour-
d'hui .aux mnarchîaîds de- vould6 r itler,
copier, singer leursvoisin préleur est
donc 'faite de-ne plus prendre:MM F»G-uy,
l'importateur, comme pointde i1eire ainsi
que nessietrs C. Bouîrgais, C. G.rudel,
Forier et Vandtrv.

E wploi du temps de nos ,amis.

1 Ouvertr du magsin 4 heures A. M.
2 Déjt'ner, 2 minutes ot demie.

8 Diner, qand i y. a, du voau de tria
ours, 5 minutes.

4 Thé et sonper, 2 minutes et-damie.
5 Temps de travail au nmagasin, 19 h. -

6 Temips accord pour les besoins natu-
rels, (impossible. quadil-y a du monde.)

7 Récréation pour frier... . .
8 Fermeture du magasiu, Il heures.
9 Rentrée au colombier, 10 heures, les

joirs de sortie seulement.
Vu noti-changement de résidc nce, ne-

tuelet-ment rue Si. Valier, puisse noire
humble requête trouve' r l'approbation de
tous les rnarchands en général qui con-
prennent pnos frais etCdipenses, et qu?à l'a-
venir i- ftermelurc de lours îmagasins soit
déliniikernent fixée à 5 heures du soir
drins tonte la localité.

E-pérons reus:sir avec buteës I


